
[bookmark: _Hlk122769417][bookmark: _Hlk126059951][bookmark: _Hlk124223914]Réflexions sur des nouvelles stratégie d’approches communautaires de lutte contre les MGF basée sur impact négative 
sur la sexualité de la femme et l’homme (relation couple) 

Même que l’impact des MGF est plus accentué sur la sexualité des femmes – comme la société en Guinée est profondément patriarcale il sera conseillé de d’élargir/ressortir aussi sur les conséquences négatives pour les hommes. Un effet négatif sur la sexualité de l’homme /relation couple sera plus passable pour des conversations.  

Un abandon à grande échelle ne peut être attendu que lorsque L’excision (MGF) n'est plus une norme sociale dominante, et que les familles peuvent abandonner la pratique sans risque de stigmatisation et d'exclusion.
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	Disions Halte aux MGF : On enlève le plaisir aux femmes pour le laisser aux hommes / elles suppriment le plaisir pas le désir
Une fille non excisée est pure et complète
Quand les croyances et pratiques violent les droits fondamentaux et nuisent à la santé, elles sont à écarter
Le risque de grossesse ne justifie pas de donner les filles au bas âge au mariage pour éviter la honte d’un enfant « hors mariage »
L’excision n’est pas une méthode de contraception pour empêcher les filles à tomber enceinte avant le mariage - la solution est l’Éducation Complète à la Sexualité (EDC)
Pour le respect de la Dignité, de l’Intégrité physique et morale, de la Santé et du bien-être de la femme, je dis non à l’excision.   
Je suis jeune, je suis le présent et l’avenir de mon pays, je dois prendre ma santé en main. 



[bookmark: _Toc128359241][bookmark: _Toc128360309]Discours du Ministre guinéen des Affaires Étrangères, Dr. Morisanda Kouyaté, à l’université de Sonfonia (6.02.2023) Tolérance Zéro à l’égard des Mutilations Génitales Féminins (MGF) 
https://youtu.be/8oeTDqU5v1E
Article sur Kouyé (jeu de cache-cache) - Site Web : https://kouyé.com/   
https://kouyé.com/conseil-sante/cat5/discours-ministre-mae-gn-dr-morisanda-kouyat-tolrance-zro-lgard-des-mutilations-gnitales-fminins-mgf-uglc-sc-6022023
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	AU NOM DE RIEN
- PHÉNOMENE BIZARRE, INFONDÉ, TRAUMATISANT 
- AUCUNE BASE NI LÉGALE, NI RELIGIEUSE
- CEINTURE DE CHASTETÉ : TENTATIVE DE DOMPTER LA SEXUALITÉ FÉMININE COMME SI ELLES ÉTAIENT EN RÉBELLION 
- QUEL MALHEUR, QUEL ABBERATION 
– FLEAU QUI DOIT DISPARAITRE – DIEU MEME EST CONTRE
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	L’origine MGF – tentative dompter sexualité féminine
Maintenant il y a la source, l’origine de ces mutilations génitales féminines qui est en fait une tentative de dompter la sexualité féminine en pensant naïvement qu’en privant la fille de son organe que Dieu lui a donné - Dieu le tout puissant, le créateur parfait qui crée les créatures parfaites - et que certains cherchent à rectifier.
Ceintures de chasteté : Dompter les femmes comme s’ils étaient en rébellion 
En faisant, soumettant les filles à cela on a compris qu’il y a certaines personnes depuis la nuit de temps, comme des ceintures des chasteté qui essayaient de dompter les femmes - comme si les femmes étaient en rébellion. Jouir de sa vie, jouir de son droit de reproduction ne saurait être une rébellion contre l’homme.
Opposer hommes et femmes – ceux pas soumis à pratique n’est pas femme « idéale » – quel aberration
On est arrivé à opposer les hommes et les femmes dans cette affaire. Certains hommes pensent mordicus que tant que la fille n’est pas soumise à cette pratique, elle ne sera pas une femme idéale. Quel malheur ! Quelle aberration ! Et alors, les filles vivant dans les pays où les mutilations génitales féminines n’existent pas ! C’est une insulte de dire cela à nos filles et à nos femmes.
À la Mecque (en Arabie saoudite) la pratique MGF n’est pas connue (« ça n’existe pas ici »)
Il n’y a aucune base ni légale, ni religieuse. Pendant des voyages de pèlerinage et mission en Arabie saoudite j’ai reposé la question aux Oulémas (théologiens de l'islam) de Médine et de la Mecque. La même réponse m’est revenue « rien », « nous ne connaissons pas cette pratique, nous ne la réfutons même pas parce que nous ne la connaissons pas ».

Protégeons nos filles – qu’est-ce qu’elles nous ont fait de mauvais ?
Mais protégeons nos filles et nos femmes ! Qu’est-ce qu’elles ont fait de mauvais ? Est ce qu’on peut nous le dire ? Elles nous ont porté dans leurs ventres pendant 9 mois. Elles nous ont donné le sein. Elles nous ont porté au dos. Elles nous ont soigné. Elles nous ont accompagné à l’école. Elles ont pleuré quand nous avions faim. C’est cela qu’elles ont fait de graves, les femmes et les filles ?
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	[bookmark: _Hlk127076723]DEVOIR CONJUGAL
Femmes ne participent à l’acte sexuel (est dissocié) – « Souffre dans sa chair »
La femme ne s’attend même pas à jouir ne sais pas quelle doit ressentir quelque chose

Si elle n’a pas connu la jouissance pour elle c’est la norme que même « souffrir dans sa chair » quand l’homme « monte » sans les préliminaires nécessaire pour « hydrater/lubrifier » le sexe de la femme. Lorsque le « sperme sort du pénis de l’homme » le but de l’acte sexuel est accompli. Pour cette raison souvent elle fait semblant « j’ai mal à la tête - mal du corps ». 

Croyances religieuses et normes sociales font de la sexualité en général un tabou[footnoteRef:1] en Guinée [1:  « CDCS gender analysis Guinea, 2020 USAID] 

Le « devoir conjugal » se fait dans l’obscurité, on ne fait pas de bruit. La sexualité n’est jamais abordée dans le couple, c’est un sujet exclu de la conversation. 

« Chacun a sa manière de comprendre le sexe dans les différents ethnies (a ses réalités), kissi, peulhs, malinké, soussou, …. - l’affaire entre l’homme et la femme on ne le fait pas avec la lumière on s’enferme dans la maison, pas de bruits. Surtout il ne faut pas crier. Si les maisons sont collées, c’est la honte si les autres entendent, tu n’expliques pas eux autres ce qui se passe entre toi et ton mari »

Les hommes aussi souffrent : La femme ne vient jamais chez eux, si l’homme ne prend pas l’initiative. Ils peuvent passer des mois. 
« Si l’homme a envie c’est lui qui vient chez la femme et demande » ce n’est presque jamais le contraire. Les hommes souhaiteraient que « les femmes expriment de venir chez eux ».

Certains hommes ne connaissent pas les bases d’une hygiène (intime) Sans se laver avec toute l’odeur et réclamer le « devoir sexuelle » n’attire pas les femmes.  
 
Exemple : Après une session « École de maris » un homme déjà avec un âge avancé il dit à sa femme « aujourd’hui on va se laver ensemble » et pour la première fois de sa vie de marié il « prend un bain avec sa conjointe ». Il ne l’avait jamais vu nue pendant 30 ans de mariage. « Tous cela est pour moi et je n’explore pas ».
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La sexualité n’est pas abordée pendant l’enfance ou adolescence, les parents faillent leur devoir d’éducation. Par exemple les parents n’expliquent pas aux enfants qu’ils auront le changement de corps, par exemple pour les filles les cycles menstruels. Quand les 1ères règles arrivent par surprise, elle pourra penser elle avait été blessée. 

En plus un enfant ne doit écouter les conversations de leurs aînés surtout quand il parle de la sexualité et les cycles menstruels. Aussi dans les cours de reproduction à l’école le sujet sexualité est rarement abordée. Un beau jour les filles sont donnés au mariage sans savoir ce qui allait se passer dans la nuit de noces.      

Adolescents : normes qui interdisent les rapports sexuels hors mariage (stigmatisation) - Jeu de cache-cache, Effrayer les adolescents « le ventre va se ballonner »
Le sexe n’est pas décrit et discuté avec toutes ses facettes mais seulement mentionné comme catastrophe absolue sans détail. Avoir le sexe avant le mariage « aura beaucoup de conséquences », « tu vas amener la honte sur la famille ». Tout ce qu’on dit : Tu vas éviter les hommes, « Une petite erreur que tu peux tomber enceinte ». « si tu touches un garçon ou un garçon te touche avant le mariage le ventre va se ballonner - c’est pour cette raison les filles ont peur d’approcher les garçons »  
Dans l’extrême les filles ont tellement peur qu’elles puissent tomber enceinte qu’elles n’osent pas à sortir. « Mais elle ne comprend pas comment de façon concrète on tombe enceinte – parce que rien ne lui a été expliqué ».
Mais l’adolescence les programmes d’aller s’amuser, de chercher l’amitié, l’amour et nécessairement cela les amène vers le désir / la tentation de la sexualité. Elles sont aussi tentées par les « cadeaux » qui les offrent les garçons/hommes en exchanges des relations sexuels (relations transactionnels, phénomène de « sugar daddy »). 


	Les tabous, les mythes et les règles sociales liés à la sexualité en Guinée entravent l'éducation sexuelle et la communication entre les générations
Cela favorise la diffusion de fausses informations et réduit l'accès aux services de santé sexuelle et reproductive, ce qui conduit à des comportements tels que : sexualité précoce, rapports sexuels non protégés, grossesses précoces et/ou non désirées, contamination par des maladies sexuellement transmissibles, avortement avec ses risques et conséquences, abandon scolaire et autres. 

Les normes qui interdisent les rapports sexuels hors mariage, cette stigmatisation dissuadent souvent les jeunes femmes célibataires de rechercher des services de SSR et de PF. La stigmatisation, la gêne, le manque perçu d'intimité ou l'attitude peu amicale du personnel des établissements de santé, des parents et des enseignants empêchent les adolescentes et les jeunes femmes de chercher des informations ou des services de santé sexuelle et reproductive.

Outre les lois restrictives sur l'avortement, ces obstacles contribuent aux taux élevés de grossesses chez les adolescentes, de maladies sexuellement transmissibles, d'avortements à risque et de blessures liées à ces procédures chez les moins de 25 ans.



[bookmark: _Toc128359245][bookmark: _Toc128360313]Conséquences sociétales brutales sur filles adolescentes en cas « naissances d’enfants hors mariage »
Si une fille adolescente tombe enceinte elle n’aura plus sa place dans la société comme avant. Elle ne sera plus considérée comme les autres. « Après avoir eu un enfant tu n’es plus pareil comme les autres jeunes filles » (devenu coupable). La société la refuse – « Même dans les cérémonies elle sera ignorée, tu es dans la nature ».
Il pourrait que la fille enceinte soit chassée de ses parents, elle n’aura pas aussi le soutient de la famille du père et n’a pas d’autre choix que aller chez une tante /cousine. 
Cette nouvelle situation pendant et après la grossesse amènent souvent les filles à quitter l’école :  «Tu ne vas pas étudier à l’école avec la grossesse » pour s’occuper de l’enfant « personne autre que toi peut prendre soins de ton bebe ». Les filles n’ont pas le choix de se lancer dans le petit commerce « vendre des choses, feuilles manioc pour gagner 100 GNF ». Il y’a très peu d’espoir que la famille du père va la reconnaitre. Lui-même va nier jusqu’à la fin, seulement s’il est contraint.

Cette situation va perdurer et la fille va souffrir les prochaines années 2/3/4/8 10 ans jusqu’à un des familles pourra la retrouver et commencer à aider à soutenir l’enfant. 

« Même si tu reviens dans la famille tu n’es pas traité comme avant, trouver un mari – ce sera difficile », « Jusqu’à ta mort, tu ne vas pas te retrouver ».

La base de la société et le patriarcat (supériorité de l’homme, soumission femme) 
Les hommes sont les détenteurs des droits – c’est eux qui font les décisions. La femme ne peut pas communiquer à son mari/ conjointe un désir d’aussi avoir de plaisir (jouir) dans les « relations ». Elle coure le risque d’être bastonné en réclamant/contredisant son mari (Manque de soumission). Souvent elle ne le connait pas que c’est quoi le plaisir. Le clitoris (si intacte) pourrait même être vue comme étant la cause d’un trop grand intérêt de la femme dans le plaisir qu’elle va l’amener à trop chercher le sexe (vagabondage). 
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Conversations avec collègues, partenaires : Est ce qu’ils pensent qu’une telle approche pourra être réalisé en Guinée ?
Expert en communication : « Toute est possible en Guinée » mais cela dépend de la façon comme cela est introduit. À la fin de jours il s’agit d’un changement de normes social. Il ne faut pas venir aux communités avec une campagne – plutôt intégrer une « approche communautaire participatif ». Et les façons de communications sont cruciales. 

Interlocuteurs Unicef, UNFPA :  Ouvert et intéressé à cette thématique, admettant que les stratégies jusqu’à présent n’ont pas donné des résultats comme il faut après autant d’années d’implémentation : d’exciser les filles est encore une norme sociale prédominante en GN.

La majorité des mères quand la question « Excision ou non » se pose, optent pour l’excision, parce qu’ils pensent l’avenir pour ses filles sera mieux dans la société. 
Avoir une argumentation médicale principale contre les MGF comme les mènent toutes les grandes agences semble obsolète dans les années 2020 +. 

· Il existe une fenêtre d’opportunité à l’heure actuelle d’adopter des nouvelles stratégies de lutte contre les MGF



Quelle est la raison pourquoi les grandes agences sont si lentes à intégrer des approches non classiques :  
1. Leur financement est lié au « goodwill » de l’état guinéen en plus des bailleurs internationaux, 2. La norme sociale « ne pas parler de la sexualité/tabou » leurs faire peur comme à la majorité d’autres acteurs, 3. Comportement bureaucratique – choisissent la solution avec la moindre résistance

Mais à l’heure actuelle les acteurs étatiques en Guinée (MPFEPV, DNSFN, Ministère Jeunesse, ..) et les PTF (UNFPA, Unicef, Usaid, AFD/EF, …. sont prêt à expérimenter / implémenter d’autres idées comme ils sont dans l’embarras de ne pas pouvoir bouger les chiffres. AFD/EF commence un nouveau programme DSSR sur 6 ans – financement 10 000 000 EURO, USAID le consortium gagnant avec lead RTI (ONG CEGIMAD : Comité Jeunes Mon Avenir D’abord s’occupe du thématique SDSR) 
[bookmark: _Toc126566243]
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L’excision permet dans certains cas une réduction de la sensibilité de clitoris, effet parfois recherché pour exercer un contrôle de la sexualité féminine : pour préserver la virginité des jeunes filles avant le mariage, assurer leur fidélité, et pour augmenter le plaisir de l’homme dans le cas de l’infibulation (car le vagin est plus étroit). 

Réduction plaisir sexuel des femmes
Plusieurs hommes soussous ont dit aussi que l'excision réduit le plaisir sexuel des femmes. Plusieurs hommes de Tafori (soussou) ont dit que l'excision des femmes n'est pas nécessaire, cela nuit à la santé des femmes et cela réduit leur appétit sexuel. 

Un autre a dit : "Avant je disais comme tous les autres que c'était bon (l'excision). Mais j 'ai fait un peu l 'aventure, je suis allé au Sénégal J'ai découvert qu'il y a une certaine évolution sociale dans le problème de l'excision des filles. J'ai constaté sur le plan sexuel que les filles non-excisées tiennent plus que les filles excisées .... les femmes non-excisées sont meilleures pour les rapports sexuels[footnoteRef:2]. " [2:  Female Cutting in Guinea – coming of age, USAID, 1999, https://dhsprogram.com/pubs/pdf/OD14/04Chapter04_F.pdf
https://pdf.usaid.gov/pdf_docs/pnacj335.pdf  ] 


	Arguments pro-excision - les MGF/E:
	Fausses idées sur les bien fondées de l’excision – Arguments de déconstruction

	· Revêtent un aspect coutumier et traditionnel ;
· Constituent une cérémonie de passage à l’âge adulte ;
· Protègeraient la vertu et de la virginité d'une jeune fille (et éviter les grossesses non désirées) et assureraient la fidélité d’une femme à son mari;
· Permettraient de supprimer des organes considérés comme impurs ;
· Sont une chirurgie « cosmétique ». Parce que si une fille n’est pas excisée, son clitoris pourrait se développer pour atteindre la taille d’un organe masculin ;
· Sont nécessaires pour que le mariage et la grossesse puissent avoir lieu ;
· Sont un devoir religieux. 
	· C’est une prescription religieuse
· Nous le faisons pour que les filles puissent se maitriser, garder la virginité jusqu’au mariage et rester fidèles dans le mariage
· Contrôle de la sexualité 
· C’est une question de femme
· Ce sont les femmes qui s’en chargent
· C’est notre tradition. C’est notre culture, notre civilisation, notre identité
· Nous le faisons pour l’honneur de nos filles 
· Nous le faisons pour éduquer nos filles à leur rôle d'épouse et de mère 
· Subordination-Obéissance
· Nous dire d’abandonner c’est vouloir qu’on adopte les idées des blancs
· Nous le faisons parce que c’est plus propre et plus esthétique
· Les hommes subissent aussi la même chose avec ''la circoncision'
· On nous dit qu’il y a des problèmes - mais depuis la nuit des temps nos parents l’ont pratiqué et nous n’avons jamais remarqué ces problèmes


· Voire en Annexe « Fausses idées sur les bien fondées de l’excision – Arguments de déconstruction »
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Jusqu’à présent l’impact négative des MGF sont plutôt présenté comme des impacts sur la santé reproductive santé (risque de saignement, d’infections lors/après l’excision et les risques élevés de problèmes d’accouchement sur une vulve cicatrisé après l’excision). Rarement l’impact sur la sexualité l’aspect sexuelle de la femme est mis en avant. Si le sujet est touché on parle des effets négatifs psychologiques (séquelles) qui ne sont pas aussi très convaincants.

Exemples « narratifs des problèmes principalement médicaux (traumatismes physiques et séquelles psychologiques) »
	UNFPA - Les mutilations génitales féminines (MGF) - questions fréquemment posées, 7/2020
https://www.unfpa.org/fr/resources/les-mutilations-g%C3%A9nitales-f%C3%A9minines-mgf-foire-aux-questions-concernant

OMS - Mutilations sexuelles féminines - Principaux faits, 1/2022
https://www.who.int/fr/news-room/fact-sheets/detail/female-genital-mutilation

Unicef - Les mutilations génitales féminines
https://www.unicef.org/fr/protection/mutilations-genitales-feminines
· Les mutilations génitales féminines sont des violations des droits de l'homme reconnues dans le monde.



Cette argumentation n’est pas efficace et est même contreproductive, comme en Guinée la majorité des excisions sont de type 1 (diminution partielle du clitoris : 69%) et 2 (ablation totale du clitoris : 30 %) et la grande majorité des femmes accouchent sans problèmes majeurs, indépendant leur statut d’excisée. Infibulation : < 1% 

« Pour moi, la circoncision est essentielle pour les femmes et elle a sa propre importance. Nous avons hérité cette pratique de nos mères et je crois que la circoncision est une fierté pour les femmes. Par exemple, ma mère a été circoncise et aucun problème ne lui est arrivé. Aujourd'hui encore, elle accouche sans aucun problème ».

Après 30 ans d’activités de lutte contre les MGF en Guinée les résultats obtenues sont décevants. Les taux d’excision sont encore très élevés (95 %) et l’intention des jeunes femmes à exciser leurs filles atteint les 65 % même en 2021. Ce sont les femmes (mères, tantes, grand-mères) qui constituent le facteur décisif d’exciser une fille. 

· Voir conclusions « CDCS gender analysis Guinea, 2020 USAID : 
Bien qu'il y ait eu quelques progrès dans la réduction de la prévalence de l'E/MGF parmi les populations plus jeunes, les programmes soutenant l'abandon de l'E/MGF ont été largement inefficaces en Guinée parce qu'ils consistent presque exclusivement en une "sensibilisation, principalement axée sur les résultats négatifs pour la santé ». 
La sensibilisation est largement inefficace car l'E/MGF est considérée comme faisant partie d'un important rite traditionnel d'initiation à l'âge adulte pour les filles.

Les mesures de lutte contre l'E/MGF adoptent rarement une approche holistique ou mettent l'accent sur le changement des normes sociales. 

Les progrès réalisés pour réduire la prévalence de l'E/MGF en Guinée ont été limités, malgré un cadre juridique solide qui la criminalise, ainsi que de nombreuses campagnes de sensibilisation et d'éducation menées par le GOG, des comités de coordination multisectoriels et des stratégies nationales préconisant son élimination.


L’impact des stratégies de promotion de l’abandon des MGF en Guinee avaient été jugé insuffisant par une évaluation de BARRY A.A. Bano, 7/2017 [footnoteRef:3] [3:  Impact des stratégies de promotion de l’abandon des MGF en Guinee, BARRY A.A. Bano, LASAG, UNICEF, ministère des affaires sociales, de la promotion féminine et de l’enfance, 7/2017] 

	· Approche sanitaire
· Formation acteurs santé axée sur les droits humains
· Religieuse (implications imans)
	· Formation et reconversion exciseuses
· Développement rites alternatifs
· Activités IEC et campagnes CCC
· Juridique



Impact non significatif : projets lutte contre violences basées sur le genre
· Efforts multiples et diverses ont été entrepris
· Multiplicité d’approches et de stratégies
· Interventions menées - acteurs étrangers ou nationaux
· mobilisés d’importants financement
· Opinions voulues et défendues par les stratégies se sont installées 
· mais ne sont pas internalisées par acteurs clés
· Rarement sujet sexualité ressort - considéré comme tabou 
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Au niveau mondial la recherche Littéraire démontre une large gamme des stratégies de lutte contre les MGF qui avaient été implémentés – Approches[footnoteRef:4] : [4:  Revue des stratégies contribuant à l’abandon des mutilations génitales féminines, GIZ, Healthfocus, 8/2021] 


1. La mise en place d’une législation visant à criminaliser les MGF 
2. La « soft law » : la ratification des conventions internationales et régionales 
3. L’information sur les risques liés aux MGF par le personnel de santé 
4. La reconversion des exciseuses 
5. La sensibilisation par l’éducation des jeunes 
6. Les rites alternatifs de passage 
7. « Positive deviance » ou approche centrée sur les valeurs 
8. Les « safe houses » ou refuges pour les filles à risque d’excision 
9. Les initiatives intra-communautaires 
10. Les déclarations publiques des leaders communautaires 
11. L’usage citoyen des Technologies de l’Information et de la Communication (TIC) par les jeunes 
12. Le dialogue intergénérationnel 
13. L’usage des médias (campagnes médiatiques) 
14. Building Bridges entre l’Europe et l’Afrique 
15. L’approche Nexus : lier l’approche humanitaire et de développement 
16. L’approche transformatrice de genre 

· Voir aussi “17 ways to end FGM/C, UNFPA, UNICEF” en Annexe


En synthèse selon l’opinion de plusieurs acteurs dans la lutte contre les MGF en Guinée jusqu’à présent les activités du passé n’ont pas encore eu un impact significatif pour avoir suffisamment fait bouger les chiffres. 
· Beaucoup de tables rondes ;
· Échecs de déconstruction des mythes enracinés ;
· Multiplicité de messages incomplets avec des impacts limités ;
· Implication controversée des religieux (imams), certains sont pour d’autres contre l’excision ;
· Fausse narrative des problèmes principalement médicaux (traumatismes physiques et séquelles psychologiques)

Il est question de développer des nouvelles approches communautaires de lutte contre les MGF. Dans la littérature ils n’existent pas des exemples de stratégies de lutte contre les MGF basée sur impact négative sur la sexualité femme. Le sujet reste inexploité par les partenaires classiques en Guinée.

Pourtant les résultats des deux recherche actions « Soumission de la femme, MGF, épanouissement sexuel du couple : constats, analyse et perspectives pour moins de VBG en Guinée » démontrent que l’intérêt des hommes et femmes aux sujet de la sexualité / épanouissement sexuel du couple est élevé. 

Une approche officielle plus positive envers la sexualité s’est réalisé lors de l’adaptation de l’approche AA-HA (Action mondiale accélérée en faveur de la santé des adolescents) ou dans le « Manuel du Participant à l’atelier de formation sur la santé et développement de l’adolescent stratégie pour la Guinée, 2021 la Santé sexuelle est définit comme suit : 
· Absence de maladies et de traumatismes associées à une activité sexuelle ainsi qu’un état d’épanouissement sexuel
· « ... association positive des aspects physiques, émotionnels, intellectuels et sociaux de la sexualité
· Sexualité influence les pensées, les sentiments, les rapports et les actions des individus
· Incite personnes à rechercher l’amour, le contact, la chaleur et l’intimité
· Sexualité est un aspect central de la personne humaine tout au long de la vie et comprend le sexe biologique, l’identité et le rôle sexuels, préférences et attirances sexuelles, l’érotisme, le plaisir, l’intimité, les sentiments, les émotions et la reproduction[footnoteRef:5] [5:  Manuel du Participant à l’atelier de formation sur la santé et développement de l’adolescent stratégie AA-HA (Action mondiale accélérée en faveur de la santé des adolescents), 2021] 




[bookmark: _Toc126566245][bookmark: _Toc128359250][bookmark: _Toc128360318]Description éléments essentiels nouveau stratégie 
Calculs des pros et cons sur l’excision
Jusqu’à présent quand une mère fait le calcul dans sa tête sur les pro et cons s’il devrait exciser leurs filles dans la majorité des cas le résultat et qu’elle juge plus pertinent et avantageux pour leurs filles de les exciser.
Ils craignent les désavantages de la perception de la société du fait que leur fille soit non-excisée, quelle aura des problèmes de trouver un mari etc - voir Normes sociales et du Genre/égalité des sexes.

NORMES SOCIALES :  
	Les normes sociales sont les règles et les croyances informelles qui sont largement partagées dans une société. Les normes régissent le comportement des individus et des groupes, et influencent donc grandement la socialisation des enfants. Les normes ne sont pas les mêmes que les comportements ou les pratiques, mais elles permettent de comprendre comment les gens peuvent et doivent se comporter, et quelles pratiques ils peuvent et doivent adopter. Les normes sociales sont des croyances informelles, profondément ancrées et largement répandues, fondées sur des rôles et des attentes sociales qui régissent les comportements et les pratiques humaines au sein d'un groupe ou d'un réseau de référence. Le respect de ces normes s'accompagne généralement de récompenses sociales pour ceux qui y adhèrent et de sanctions pour ceux qui ne le font pas. Même si les parents ne sont pas favorables à la poursuite de la pratique, ils demanderont à leurs filles de subir un MGF plutôt que de s'exposer à des sanctions sociales[footnoteRef:6].  [6:  Cislaghi, Ben, and Heise, Lori, ‘Gender norms and social norms: differences, similarities and why they matter in prevention science’, Sociology of Health and Illness, 42, 407- 422, ] 


Normes sociales [footnoteRef:7]  [7:  Gender transformative approaches for the elimination of female genital mutilation-Technical Note] 

· Les normes sociales sont dans l'esprit ; 
· Les croyances des gens sont façonnées par leurs expériences des actions des autres et des manifestations d'approbation et de désapprobation. 
· Les normes sociales sont des équilibres qui se maintiennent, sans nécessairement profiter à qui que ce soit. 
· Les normes sociales sont souvent étudiées comme divergeant des attitudes individuelles des personnes. 
· Les gens suivent les normes sociales de leur groupe de référence, dont les limites sont généralement assez bien définies. 

Pour modifier les normes sociales (dans sa forme la plus simple), il faut changer les perceptions erronées des gens sur ce que les autres font et approuvent dans leur groupe de référence. 
Le changement des normes sociales est un projet lié à la santé qui conduit à un plus grand bien-être pour les femmes et les hommes. 



La mère accepte aussi que sa fille n’a pas les mêmes droits que les garçons/hommes dans la société et que sa fille doit «cadrer » pour satisfaire les attentes et besoins des hommes voir :  
[bookmark: _Toc128359251][bookmark: _Toc128360319]Perceptions de l'excision par les femmes
	Éducation – formation – devenir femme de foyer
Pour la majorité des enquêtées, l'excision est une pratique convenable, du fait qu'elle purifie la femme et la socialise, à travers l'éducation et les formations que celle-ci reçoit dans la période de réclusion. "Ce qu 'une jeune fille apprend sur la natte d'excision, elle ne l'oubliera jamais durant toute sa vie, ici, on lui apprend à devenir femme de foyer."  

Abstinence : Selon un groupe de femmes âgées mariées de N'Zérékoré (guerzé) : "L 'importance de l 'excision pour la femme est avant tout l'abstinence. Si la femme n 'est pas excisée, elle pense trop à l'homme, par contre si elle est excisée, elle peut se retenir un peu et rester tranquille chez son mari.

Éducation : Pour la majorité des femmes, l'excision est un événement par lequel, les filles reçoivent une éducation, elles apprennent à respecter les autres personnes de la société. Une femme excisée est respectée par toute la société. C'est pour toutes ces raisons que nous ne pouvons pas abandonner cette pratique. Le camp d'excision est un autre centre d'apprentissage et de formation morale de la femme. Si la femme est excisée, son mari ne se gêne pas de lui parler de certaines choses que seuls les initiés sont autorisés de dire »

Discours des jeunes femmes mariées : L'excision permet : "L'abstinence sexuelle, la fidélité, d'éviter des maladies sexuellement transmissibles. Cependant, quand l 'excision est mal faite, elle peut causer assez de dommages à la femme, car la cicatrisation qui en découle rend difficile le passage du foetus. Dans ce cas, les accoucheuses sont obligées de pratiquer une déchirure pour faciliter le passage de l'enfant.

Réduction désir sexuel des femmes / facilite la fidélité à un mari – bonne épouse
" On peut dire que les femmes ne connaissent pas l'origine de cette pratique, que beaucoup pensent que cela réduit le désir sexuel des femmes et facilite la fidélité à un mari, et qu'un certain nombre pense qu'une fille excisée est plus "propre," plus prête à devenir une bonne épouse. Beaucoup de femmes ont mis l'accent sur l'importance de l’instruction qui suit l'excision. 
Discours des femmes âgées : "Nous pratiquons l'excision parce que nos grands-parents le faisaient avant. Si tu mets une fille au monde, tu dois l'éduquer, l'exciser, et la donner en mariage. 

Propreté, fierté – acte de purification, d’intégration sociale
L 'importance de l'excision, c 'est d'être propre, fière, et d'avoir accompli un acte de purification et d'intégration sociale." Un certain nombre de femmes ont discuté des difficultés de délaisser cette pratique, disant qu'il faudrait quelques exemples de femmes qui refusent, pour donner le courage à d'autres, mais qu'elles-mêmes ne voudraient pas être les premières à ne pas le faire »  

Commentaires sur l'évolution de la pratique en Guinée
Groupe de jeunes femmes mariées (guerzé) : "L'excision avait une grande importance pour la femme, car elle permettait l'éducation des enfants. Mais maintenant les vieilles n 'ont plus le temps de leur inculquer toute l'éducation nécessaire. L 'apprentissage de certains travaux qui était en vigueur n'est plus suivi. 

Perte d’ancien valeurs – survenue complications pendant l’accouchement
Pour la plupart des femmes, l'excision a perdu ses valeurs d'antan. Certaines femmes affirment que la cicatrisation qui découle de l'excision peut des fois bloquer le passage de l'enfant. Donc l'excision n 'a plus aucune importance pour la femme, elle doit être abandonnée, sinon nous continuerons de faire souffrir inutilement nos enfants, alors qu 'elles n 'apprennent plus rien avec l'excision." 

Propos contradictoires
Ces propos parfois contradictoires indiquent à quel point il est difficile de cerner la perception des femmes à ce sujet, car les perceptions sont multisémiques et contextuelles, ce qui est normal pour un sujet si complexe. [footnoteRef:8] [8:  Female Cutting in Guinea – coming of age, USAID, 1999, https://dhsprogram.com/pubs/pdf/OD14/04Chapter04_F.pdf
https://pdf.usaid.gov/pdf_docs/pnacj335.pdf  ] 




Il pourra aussi que la mère est carrément convaincue que l’excision est nécessaire pour la préparer pour l’âge adulte comme femme – voire en sommaire les arguments pro-excision. Ainsi les MGF/E:
· Revêtent un aspect coutumier et traditionnel ;
· Constituent une cérémonie de passage à l’âge adulte ;
· Protègeraient la vertu et de la virginité d'une jeune fille (et éviter les grossesses non désirées) et assureraient la fidélité d’une femme à son mari;
· Permettraient de supprimer des organes considérés comme impurs ;
· Sont une chirurgie « cosmétique ». Parce que si une fille n’est pas excisée, son clitoris pourrait se développer pour atteindre la taille d’un organe masculin ;
· Sont nécessaires pour que le mariage et la grossesse puissent avoir lieu ;
· Sont un devoir religieux. 

[bookmark: _Toc126566246][bookmark: _Toc128359252][bookmark: _Toc128360320]Faille dans le calcul à cause d’ignorance sur les vraies préférences sexuelles de hommes
Mais dans leur calcul entre les Pro et les cons se trouve une faille. Comme les normes sociales en Guinée ne permettent pas une discussion plus ouverte de la sexualité les femmes ne disposent pas de l’information que la majorité des hommes préfèrent avoir une femme comme épouse ou partenaire qui ressent aussi comme eux un désir et plaisir sexuelle (n’est pas comme une planche à bois dans le lit) – même si publiquement ils déclarent vouloir épouser des femmes excisées.

« Hommes d'aujourd'hui - ne veulent pas de filles circoncises qui sont comme de bois dans le lit – qui n’éprouvent pas de plaisir sexuel »

Amina ne réalise pas tout de suite ce qu'on lui a fait subir. "Je croyais que c'était normal. Je ne savais pas quel était mon problème. Quand je faisais des choses avec des hommes, je ne ressentais rien, j'étais comme du bois dans le lit.[footnoteRef:9]" [9:  https://france3-regions.francetvinfo.fr/nouvelle-aquitaine/haute-vienne/limoges/temoignage-il-ouvert-mes-cuisses-il-commence-couper-apres-excision-amina-tente-se-reconstruire-1866972.html] 


	
En excisant leur fille la mère nuit sérieusement l’avenir de leur fille comme elle n’est plus considéré comme une partenaire qui partagera le plaisir et pourra même devenir une femme chroniquement insatisfaite de sa vie sexuelle / conjugale. 
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	Pour la majorité des hommes, l'excision est une pratique normale pour les raisons suivantes : elle fait partie de leur héritage culturel; elle permet de réguler les relations sexuelles entre l'homme et la femme; elle prépare la fille à être une bonne femme au foyer; l'excision est une épreuve physique à travers laquelle on socialise une fille pour la préparer à devenir une bonne épouse, une femme modèle. 

Les hommes autant que les femmes ont les avis partagés sur le lien entre la religion et l'excision. Un notable de Missira, district de Bangouya, (soussou) dit à ce propos : "L 'excision, c'est la sunna, elle permet à la fille d'être préparée pour le mariage. Si Allah (Dieu) n 'avait pas mis cette pratique à la disposition de la société, la plupart des hommes seraient morts précocement d'épuisement sexuel, parce que les femmes seraient difficiles à satisfaire." [footnoteRef:10]. " [10:  Female Cutting in Guinea – coming of age, USAID, 1999, https://dhsprogram.com/pubs/pdf/OD14/04Chapter04_F.pdf
https://pdf.usaid.gov/pdf_docs/pnacj335.pdf  ] 
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1. Rapport de mission en Guinée du 07 au 18 novembre 2017 ; Office Français de Protection des Réfugiés et Apatrides (OFPRA) - P. 53 - 60 Les mutilations sexuelles féminines  : www.cnda.fr/content/download/129040/1307735/version/2/file/GIN_OFPRA-CNDA_11.2017_Rapport%20de%20mission%20en%20Guinee.pdf 

2. CDCS gender analysis, USAID/Guinea, 2020   Guinea – Normes culturelles p.15
https://banyanglobal.com/wp-content/uploads/2021/05/USAID-Guinea-CDCS-Gender-Analysis-Report-23-Nov-2020.pdf 
· p.21 La stigmatisation de l'activité sexuelle en dehors du mariage et le manque d'informations empêchent les adolescentes d'utiliser les installations et les services de santé disponibles.
3. Analyse sectorielle genre Guinée, UE, B&S Europe, 1/2023
4. La honte doit changer de camp - garantir les droits et la justice pour les victimes de violences sexuelles en Guinée, IPPF, Amnesty, 2022 
5. Women’s political participation and leadership pilot report, Guinea assessment, 10/2022


	Une des causes principales de cette situation sont les « Obstacles sociétales et religieux » sur une discussion plus franche sur la sexualité et les conséquences de l’excision sur la sexualité des femmes couplé avec l’ignorance des deux sexes sur la fonction de la clitoris (autres organes génitaux) et l’impact potentiel négative de l’excision sur la sexualité du couple. 

Une femme ou le plaisir sexuel est diminué et où elle éprouve des difficultés majeures d’atteindre l’orgasme (jouissance) les relations sexuelles deviennent peu intéressantes, plutôt un fardeau.
De son côté elle s’intéresse de moins d’en moins d’entretenir des relations sexuelles avec son marie /partenaires. 
La seule récompense sans jouissance sont d’autres avantages qu’elle pourra obtenir : 
· Que le mari/partenaire n’aille pas passer avec une autre femme qui constituera une rivale et compétitrice sur les revenues du mari/partenaire.
· D’autres avantages idéelles ou financière quelle pourra obtenir aussi par autres hommes en exchange de l’acte sexuel




Déconstruction argument l’excision empêche les filles à vagabonder (chercher le sexe avant le mariage et chercher ailleurs étant marié) 
Si les filles / femmes ne ressentent pas le plaisir avec leur mari l’acte sexuel devient transactionnel        – par exemple crainte que l’homme ne va pas ailleurs pour dépenser le budget de la famille avec d’autres femmes. Le sexe entre un couple, lorsque c’est satisfaisant pour les 2 (jouissance des deux), constitue un cément dans leur relation. S’il en manque ce lien n’existe pas. 

Ce tabou de parler de la sexualité est une des causes majeures pour les MGF. Les gens ne savent pas ce qu’on coupe (clitoris) et sa fonction importante pour le plaisir (c’est proche de couper le glands pénis d’un homme). Une partie importante de la population ne connait pas l’anatomie et les différentes fonctions des organes sexuels 
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La stratégie consiste à mener des activités qui permettent aux citoyens de discuter plus librement/ouvertement sur la sexualité et la notion de désir/plaisir.
· Même la thématique sexualité est un sujet difficile (considéré tabou/totem) il est nécessaire de l’aborder si on veut avancer dans le combat contre cette norme sociale la mutilation des organes sexuels des filles. 
· Il faut répertorier et identifier les croyances actuelles des hommes et femmes sur le sujet de la sexualité et à partir de ces constats déconstruire les mythes et fausses idées (normes sociaux néfastes)

Autres
· Santé et Droits Sexuelles et Reproductives (SDSR)
· Éducation Sexuelle Complète (ECS)
· Activités transformatrices de genre (changer les normes de genres et faire avancer l’égalité entre les 2 sexes)

Thématiques à explorer / exploiter
· Différence entre circoncision et excision
· Population ne connais pas l’anatomie et physiologie du clitoris
· L’équivalent du clitoris avec le gland pénis « imaginez couper cela »
· Les MGF enfreignent le droit des filles et des femmes à la vie, à l'intégrité physique (Droits de l'homme et libertés fondamentales) 
· Arguments de déconstruction des raisons pour l’excision 
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[bookmark: _Toc128359256][bookmark: _Toc128360325]5.1 17 ways to end FGM/C, UNFPA, UNICEF [footnoteRef:11] [11:  https://www.unfpa.org/publications/seventeen-ways-end-fgmc ] 

	· Accentuer le positif : L'initiative soudanaise fait écho à la sagesse ancestrale
· Orchestrer les efforts locaux : Le consortium rationalise la gestion au soudan
· Développer le capital social : Éthiopie s'appuie sur les réseaux existants
· Créer des réseaux de protection : L'Égypte utilise les écoles comme centres de services
· Soutenir les engagements : Érythrée encourage l'affirmation
· Travailler de l'intérieur : L'Ouganda respecte la tradition 
· Rester ouvert aux opportunités : Un arbuste ougandais signale un danger   
· Mettre tout en commun : Le Burkina Faso adopte une approche holistique 
· Trouver le bon côté des choses : La Guinée dans l'ombre d'Ébola
· Appliquer les sanctions progressivement : Au Burkina Faso, les lois et les attitudes évoluent de concert
· Mettre fin à l'impunité : L'Égypte sévit contre les auteurs de crimes 
· Utiliser les médias de manière créative : La Gambie, le Sénégal, la somalie et d'autres pays utilisent des campagnes de communication sophistiquées
· Construire des ponts : Relier les diasporas de Guinée-Bissau et du Mali à leurs racines
· L'homme : Des hommes du Kenya, du Nigeria, du Sénégal et du soudan défendent les femmes. 
· Faire appel aux anciens des tribus : Le Nigeria travaille avec les chefs traditionnels 
· Des partenariats renforcés : Le Kenya travaille avec des organisations locales : 
· Travailler avec la base : Au Kenya, les groupes communautaires fournissent une structure



Définition et description Egalite des sexes / Normes de genre 
	ÉGALITÉ DES SEXES : L'égalité des sexes signifie que les femmes et les hommes, les filles et les garçons jouissent des mêmes droits, ressources, opportunités et protections. Étant donné que les structures de pouvoir dans les sociétés du monde entier privilégient principalement les garçons et les hommes, la promotion de l'égalité des sexes nécessite le plus souvent de s'attaquer aux désavantages auxquels sont confrontées les filles et les femmes. Dans le même temps, l'inégalité entre les sexes imprègne les relations et les institutions personnelles, familiales et sociales, et touche non seulement les femmes et les filles, mais aussi les hommes et les garçons. Pour progresser vers l'égalité des sexes, il faut non seulement sensibiliser et changer les comportements, mais aussi modifier la dynamique fondamentale du pouvoir qui définit les normes et les relations entre les sexes. Les MGF sont une manifestation de l'inégalité entre les sexes. 

NORMES DE GENRE : Les normes de genre sont les attributs et caractéristiques acceptés de l'identité sexuée masculine et féminine à un moment donné pour une société ou une communauté spécifique. Ce sont les normes et les attentes auxquelles l'identité de genre se conforme généralement, dans une fourchette qui définit une société, une culture et une communauté particulières à ce moment-là. Les normes de genre sont des idées sur la façon dont les femmes, les hommes, les filles et les garçons devraient être et agir. Intériorisées tôt dans la vie, les normes de genre peuvent établir un cycle de vie de socialisation et de stéréotypes de genre. Les normes de genre peuvent conduire à des choix qui désavantagent les filles. La pauvreté des ménages peut amener les familles à prendre des décisions difficiles sur la manière d'utiliser des ressources limitées, et les normes de genre peuvent définir les paramètres de ces choix. Les familles peuvent adopter des stratégies d'adaptation négatives, comme faire subir aux filles des MGF avant le mariage pour réduire le nombre de bouches à nourrir ou pour recevoir une prime de mariage. 

Normes de genre
· Les normes de genre sont présentes dans le monde, ancrées dans les institutions et reproduites par les actions des personnes. 
· Les normes de genre sont produites et reproduites par les actions des personnes et sont appliquées par les détenteurs du pouvoir qui bénéficient de la conformité des personnes à ces normes. 
· Les normes de genre sont souvent étudiées comme façonnant les attitudes individuelles des personnes. 
· Les gens suivent les normes de genre de leur culture, de leur société ou de leur groupe, dont les limites sont généralement floues. 

Pour modifier les normes de genre, il faut changer les institutions et la dynamique du pouvoir. Cela se fait souvent par le biais de conflits et de renégociations de l'équilibre des pouvoirs. 
Le changement des normes de genre est un projet politique qui mène à l'égalité entre les femmes et les hommes. 




USAID.GOV USAID/GUINEA CDCS GENDER ANALYSIS | P.25 – 26 
	La vision normative selon laquelle l'E/MGF est une tradition socioculturelle importante, plutôt qu'une forme de VBG ou une violation des droits de l'homme, entraîne un taux de prévalence élevé de l'E/MGF - avec des impacts sanitaires dévastateurs. La prévalence de l'E/MGF est presque universelle en Guinée, avec de légères variations en fonction des facteurs socio-démographiques. Les chrétiens pratiquent moins l'E/MGF que les musulmans (77,9 pour cent contre 97,1 pour cent).Certaines variations existent également entre les groupes ethniques.

La prévalence de l'E/MGF dans les zones urbaines est comparable à celle des zones rurales (94,8 % contre 94,3 % respectivement), la capitale Conakry ayant une prévalence de 95,6 % cent. La procédure a généralement lieu au domicile familial, et la cérémonie peut inclure plusieurs filles à couper en même temps. Elle est généralement effectuée par des praticiens traditionnels. 

Un rapport de 2017 de l'UNFPA sur la VBG a révélé que près de 20 % des femmes ayant subi des MGF/E ont connu un certain nombre de problèmes de santé. Cependant, on constate une implication accrue du personnel médical dans la pratique, ce qui peut réduire les complications sanitaires de ces procédures mais ne contribue guère à éliminer la pratique.

Une étude ethnographique de 2019 sur l'E/MGF en Guinée a révélé que la raison la plus importante de la pratique en Guinée est le respect des coutumes ancestrales, suivie par l'objectif de restreindre la sexualité des femmes (avant et pendant le mariage) pour sauvegarder l'honneur de la famille. 

La soumission à la norme socioculturelle de l'E/MGF est renforcée par la pression sociale, ainsi que par la stigmatisation et l'ostracisme en cas de non-conformité. Dans un tel contexte, il est pratiquement impossible d'échapper à la pratique sans subir des conséquences sociales négatives. Les recherches actuelles sur l'E/MGF montrent que le risque d'être ostracisé socialement, exclu des activités communautaires et privé d'un soutien financier et pratique ainsi que de possibilités de mariage, peut l'emporter sur les risques sanitaires associés à la pratique dans certaines communautés.

Les mesures de lutte contre l'E/MGF adoptent rarement une approche holistique ou mettent l'accent sur le changement des normes sociales. 
Les progrès réalisés pour réduire la prévalence de l'E/MGF en Guinée ont été limités, malgré un cadre juridique solide qui la criminalise, ainsi que de nombreuses campagnes de sensibilisation et d'éducation menées par le GOG, des comités de coordination multisectoriels et des stratégies nationales préconisant son élimination.

Bien qu'il y ait eu quelques progrès dans la réduction de la prévalence de l'E/MGF parmi les populations plus jeunes, les programmes soutenant l'abandon de l'E/MGF ont été largement inefficaces en Guinée parce qu'ils consistent presque exclusivement en une "sensibilisation, principalement axée sur les résultats négatifs pour la santé. 
La sensibilisation est largement inefficace car l'E/MGF est considérée comme faisant partie d'un important rite traditionnel d'initiation à l'âge adulte pour les filles. En outre, certains dirigeants de GOG et d'OSC feignent de s'intéresser à la lutte contre l'E/MGF parce que "c'est là qu'il y a de l'argent" - alors que dans leurs propres foyers "ils excisent leurs filles". 

Il existe peu de recherches en Guinée sur les motivations et les raisons des couples qui ont choisi de ne pas soumettre leur enfant à l'E/MGF, ce qui pourrait contribuer à informer les stratégies de prévention.

Les leçons apprises au niveau mondial montrent qu'un abandon à grande échelle ne peut être attendu que lorsque l'E/MGF n'est plus une norme sociale dominante, et que les familles peuvent abandonner la pratique sans risque de stigmatisation et d'exclusion. 

En outre, il est essentiel d'adopter des approches holistiques et communautaires de l'E/MGF. Elles doivent inclure, sans s'y limiter : 
· l'engagement des chefs communautaires et religieux à s'élever contre l'E/MGF ; 
· des approches ciblées auprès des exciseurs et des professionnels de la santé ;
· et un cadre juridique favorable. 

Il existe également des preuves de l'importance des groupes de pairs dans le cadre d'une approche holistique.
Des études régionales ont montré que les lois sont nécessaires, mais qu'elles ont besoin d'une légitimité sociale pour être efficaces. 

Par exemple, le personnel chargé de l'application de la loi peut avoir une connaissance limitée de ces lois ou un conflit d'intérêts, ce qui fait qu'il peut continuer à soutenir la pratique pour maintenir les traditions de la communauté. Les interdictions légales de l'E/MGF peuvent favoriser l'abandon de la pratique ou simplement la rendre clandestine. La recherche souligne la nécessité de trouver des moyens significatifs de traiter les conflits inhérents entre les lois officielles interdisant l'E/MGF et la religion et les coutumes locales et régionales, qui sont également reconnues comme des sources de droit.

Les programmes visant à mettre fin aux pratiques néfastes telles que l'E/MGF et les programmes visant à mettre fin à la VPI et aux autres formes de VBG sont souvent conçus et mis en œuvre séparément. 




Preuves émergentes pour les politiques et les programmes d'abandon des FMG/C
	· Faire des investissements ciblés sur la base des preuves concernant les schémas de l'E/MGF et les lieux spécifiques où elle est pratiquée.
· Renforcer la capacité des professionnels de la santé et des forces de l'ordre à traiter efficacement l'E/MGF.
· Renforcer les liens entre les secteurs juridique, éducatif et sanitaire, et développer des réponses multisectorielles aux niveaux décentralisés.
· Soutenir les capacités de recherche locales pour garantir que les réponses à l'E/MGF soient fondées sur des preuves fiables et adaptées au contexte local.
· Concentrer les efforts d'abandon sur les membres de la famille et de la communauté qui décident de l'excision des filles, notamment les pères, les agents de santé, les exciseurs traditionnels, les accoucheuses traditionnelles et les chefs religieux et communautaires.
Population Council. 2020. Des preuves pour mettre fin à l'E/MGF : Recherche pour aider les filles et les femmes à s'épanouir : Reflections from 5 years of Research.

Parfois, lorsque l'E/MGF diminue dans une communauté, elle peut être remplacée par le mariage des enfants. Bien que les approches personnalisées soient importantes, cela peut entraîner l'isolement d'initiatives qui bénéficieraient d'un partage des connaissances et des bonnes pratiques, et d'efforts stratégiques et coordonnés.

 Les approches visant à lutter contre la VBG sous toutes ses formes partagent des objectifs communs liés au changement des normes sociales et à l'autonomisation des femmes et des filles, et peuvent donc générer des discussions et des débats précieux qui peuvent conduire à l'adoption de principes holistiques de prévention de la violence. 
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Arguments de déconstruction des biens fondés de l’excision :
a) C’est une prescription religieuse :
· La pratique de l’excision est antérieure aux religions monothéistes, bien avant que la Bible et le Coran ne soient écrits. Aucun texte religieux rend la pratique obligatoire.
· Seulement des grands religieux qui ont une connaissance très avancée de l’islam et qui connaissent l’arabe ont une légitimité pour se prononcer sur cette question ;
· Ceux qui ne prononcent pas les versets du Coran, n’ont pas une légitimité religieuse de déclarer que l’excision est une obligation religieuse ;
· Parmi les musulmans, il y a ceux qui le pratiquent et ceux qui ne le pratiquent pas (Maroc, Sénégal avec les wolofs) ;
· Des non-musulmans qui pratiquent aussi l’excision (ex : les diolas au Sénégal)
· En Arabie Saoudite, berceau de la religion Musulmane l’excision n’est pas pratiquée ;
b) Nous le faisons pour que les filles puissent se maitriser, garder la virginité jusqu’au mariage et rester fidèles dans le mariage :
· L’excision ne garantit pas la virginité : La plupart des filles excisées ne sont pas vierges au moment du mariage. Certaines ont des enfants avant le mariage (le plus souvent des grossesses non désirées) ;
· Les femmes non excisées peuvent être vierges jusqu’au jour de leur mariage, comme les excisées ;
· Le respect de soi passe par une éducation qui permet de comprendre la sexualité 

c) Contrôle de la sexualité :
· La fille excisée peut au contraire s’adonner à plus d’aventures à la recherche du plaisir parce que l’excision l’en a privée ; le cas des filles qui sont en situation de prostitution alors qu’elles sont excisées ;
· L’excision est faite pour contrôler le corps des femmes – c’est une manière de les soumettre et de contrôler leur sexualité ;
· Qu’arriverait-il si la femme ne jouit pas avec son mari ? Une fois excisée on ne peut plus remettre l’organe en place dans le cadre du mariage ;
· L’excision impacte négativement l’épanouissement sexuel du couple, car l’homme n’arrive pas à procurer du plaisir à sa partenaire. Des focus groupes d’hommes ont démontré qu’ils préfèrent des femmes actives dans le lit que des femmes inertes (comme des planches de bois). Conséquence, ils passent leur temps à chercher cette satisfaction réciproque avec d’autres femmes (infidélité, polygamie) ;
· La meilleure façon d’aider votre fille à ne pas avoir de coépouses est de ne pas l’exciser ;

d) C’est une question de femme ;
 Les hommes en demandant des femmes excisées pour le mariage sont aussi responsable de la continuité de la pratique ;
e) Ce sont les femmes qui s’en chargent
· Certains hommes refusent d’assumer leur responsabilité en disant que l’excision est une affaire de femmes ;
· Les hommes en tant que pères ne peuvent pas s’extraire de leur responsabilité sur le sort de leurs filles – parce que s’ils restent inactifs et ne s’opposent pas à la pratique de l’excision, ils sont coupables de toutes les conséquences négatives pour leurs filles ;
· Une fille est un enfant de deux personnes : une femme et un homme. Si la fille rencontre des problèmes de santé, son père est obligé de participer à sa prise en charge ;
· Ce n’est pas qu’une question de femme, cela va affecter la sexualité du couple et la santé de la famille - des problèmes peuvent survenir à l’accouchement pour certaines femmes (déchirures, hémorragies, travail bloqué en cas d’infibulation), ce qui peut conduire à des frais médicaux important ou des décès maternels et infantiles ;
(Notons que les problèmes médicaux lors de l’accouchement peuvent être liés à d’autres causes que l’excision)  
f) C’est notre tradition. C’est notre culture, notre civilisation, notre identité;
· Pourtant, il y a des pratiques liés à la culture, la civilisation, l'identité qui ont été abandonnées sans que cela n’ait un impact négatif sur la société tel que : (Tatouage, exposition du pagne de virginité, scarifications, …) ;
· L’évolution des connaissances scientifiques en matière de santé contredisent certaines traditions et croyances ;
· La culture évolue avec le temps. Les coutumes doivent s’adapter à l’évolution de la société. Gardons les bonnes choses et changeons les mauvaises ;
· Une bonne tradition c’est quelque chose qui ne cause pas de tort, de mal aux autres, qui ne provoque pas des souffrances ;
· Lien de cause à effet. Exemple : La cause du paludisme a longtemps été assimilée à des esprits malsains ou à du lait fermenté ou des mangues vertes, les interdits alimentaires ….)

g) Nous le faisons pour l’honneur de nos filles :
· Ce n’est pas un simple acte quel qu’il soit qui représente l’honneur en soi. En quoi le malheur d’une personne qu’on aime ferait-il notre bonheur ?
· En quoi la violence et la maltraitance de ta fille peuvent être ton bonheur ?
· En quoi réduire ou mettre fin au désir sexuel d’une personne est un honneur ?
· L’honneur de la famille ne se résume pas sur le désir sexuel individuel, ou sur la virginité. L’excision n’est pas un moyen d’assurer l’honneur de la famille. c’est plutôt l’éducation sexuelle ;

h) Nous le faisons pour éduquer nos filles à leur rôle d'épouse et de mère :
· De nos jours dans la majorité des cas d’excision, il n’y a plus d’éducation, exception faite dans certaine zone de la région forestière ;
· De nos jours, il n’y a aucun rapport entre l’éducation et l’excision, car autre fois les filles excisées provenant des villages étaient considérées mieux éduquées que celles des villes. Ce qui n’est pas le cas aujourd’hui ;
· L’éducation à la vie de famille peut être faite sans excision ;
· L’éducation des filles à leur rôle d’épouse et de mère doit être plutôt basée sur la sexualité responsable, la connaissance du droit et du devoir (citoyenneté) et son autonomisation dans la vie ;

i) Subordination-Obéissance;
· La coopération et l’entraide dans le couple facilite l’équilibre et l’affection dans le foyer conjugal ;
· Pour qu’il ait entraide dans le couple, la femme doit être autonome et responsable dans la vie ;
· La communication dans le couple permet une meilleure compréhension entre l’homme et la femme et leur épanouissement ;
· Exciser une personne n’a aucun lien avec le comportement des femmes dans le couple ;

j) Nous dire d’abandonner c’est vouloir qu’on adopte les idées des blancs;
· On utilise au quotidien des produits fabriqués à partir des idées des blancs (téléphone, télé, avion…) Pourquoi se servir de ces idées et/ou technologies et repousser les questions de santé comme l’excision où nos filles risquent de souffrir pour la vie voire mourir ;
· En Guinée, 550 femmes sur 100 000 meurent par suite d’accouchement (source : EDS 2018) et l’une des causes de cette mortalité est l’excision ;

k) Nous le faisons parce que c’est plus propre et plus esthétique;
· En quoi l’esthétique est-il plus important que le bien-être ?
· La propreté n’a rien à voir avec l’ablation du clitoris ou des lèvres vaginales ;
· Ce n’est pas la propreté au sens de l’hygiène du corps, c’est la propreté au sens de la pureté. L’excision ne rend pas plus « propre » ;
· La propriété d’une femme ne se mesure pas par l’excision mais par l’hygiène ;
· À quoi bon de prétendre rendre esthétique un organe qu’on ne verra plus nous même en tant que parent ? (Intimité : partie non visible publiquement) ;

l) Les hommes subissent aussi la même chose avec ''la circoncision'';
· Dans aucun cas on en peut comparer la circoncision à l’excision.
· Pour les hommes on enlève un bout de la peau qui n’a aucun impact négatif sur eux et qui facilité l’hygiène du corps. Alors que pour les femmes, on enlève l’organe principal de sensation sexuel qui comporte 8 000 terminaisons nerveuses ;
· S’il existe des points communs entre les deux pratiques : le fait qu’on touche à l’intégrité physique d’enfants sans leur consentement, l’impact sur la santé est différent en termes de complication ainsi que l’intentionnalité (pour les filles il y a une volonté de contrôler la sexualité). Il faut cependant noter que des petits garçons meurent chaque année de complication de circoncisions (hémorragies ou infection) et qu’aucun geste chirurgical sur le corps d’un enfant n’est anodin. Le risque zéro n’existe pas.

m) On nous dit qu’il y a des problèmes - mais depuis la nuit des temps nos parents l’ont pratiqué et nous n’avons jamais remarqué ces problèmes :

· C’est pour cette raison qu’il est plus pertinent de parler de l’impact de l’excision sur la sexualité que des complications médicales éventuelle qui sont plus rares ;
· Dans le cas de l’excision la sexualité est impactée à 100% ;
· Ce n’est pas parce que les parents ont fait telle ou telle pratique qu’on doit forcément le reproduire ;
· On a pratiqué des choses dangereuses (la saignée) sans se rendre compte de leurs dangers ;
· Continuer une pratique qui nuit à la santé des femmes, c’est comme s’adresser à un médecin quand on est malade et ne pas suivre ses recommandations après ;
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